
Paris 23 août 1843. 
 
 Ma chère Augustine, 
 
 Decheppe1 est venu hier me trouver pour me dire que décidément, il viendrait 
nous voir à Graville2 dimanche prochain 27. Cette fois je crois que c'est sérieux : il va à 
Dieppe pour voir sa belle-sœur Mme Boucher qui y a fait une fausse couche & il compte 
revenir par le Havre. Mélanie3, à qui j'avais dit un mot à ce sujet, m'a dit alors qu'on 
n'aurait pas de place pour loger Decheppe : c'est pourquoi je ne me suis pas avancé sous 
ce rapport ; toutefois comme notre homme s'attend probablement à cette politesse je te 
prie d'en conférer avec Mélanie et de décider s'il convient de s'arranger pour lui faire un 
accueil complet. Je désirerais pour ma part qu'il en fût ainsi si la chose est à la rigueur 
possible. Si vous arriviez à la même conclusion je te prierais de m'écrire demain. J'aurais 
encore le temps de lui faire passer une lettre à Dieppe pour l'inviter d'une manière plus 
précise que je ne l'ai fait. 
 Mélanie t'aura peut-être raconté une histoire de tableaux. En voici la conclusion. 
Je les ai fait porter chez Mr Migneron4 qui au premier coup d'œil s'est écrié que c'étaient 
deux /2/ excellents tableaux de Watteau, et qu'il ne pouvait exister le moindre doute à 
ce sujet. Je les ai reportés moi-même chez notre tante pour lui annoncer cette bonne 
nouvelle qui lui a fait plaisir. 
 Je compte toujours partir de manière à arriver au plus tard dimanche prochain 
pour l'heure du dîner. Je t'envoie en attendant mille baisers pour toi et Albert5. Mille 
tendresses et amitiés pour toute la famille. 

Ton affectionné 
F. Le Play 

 
 Je rouvre ma lettre pour te dire que j'ai reçu ta lettre d'hier et que je t'apporterai 
ce que tu me demandes. Je suppose que Rose sait où seront les morceaux de napolitains 
dont tu ne m'indiques pas la position : dans le cas contraire tu aurais fait une étourderie 
en m'écrivant aussi à la hâte. –  

Mille baisers. 
 
/3/ Madame A. Le Play 
Graville-L'Heure 
 

                                                 
1 Augustin César François de Cheppe (1793-1869), chef de la division des mines au ministère des Travaux 
publics de 1839 à 1848, maître des requêtes au Conseil d’État, membre de la Commission de statistique de 
l’industrie minérale dont Frédéric Le Play était le secrétaire.  
2 Commune de résidence des beaux-parents de Frédéric Le Play, dans la Seine-Inférieure, depuis rattachée 
au Havre.  
3 Mélanie Fouache (1814-1903), sœur d’Augustine et belle-sœur de Frédéric Le Play, épouse de Benjamin 
Labarbe  
4 Pierre-Henri Migneron (1781-1854), ingénieur général des mines, président de la Commission de 
statistique de l’industrie minérale dont Frédéric Le Play est le secrétaire.  
5 Albert Le Play (1842-1937), fils unique de Frédéric et Augustine Le Play. 


